
Portraits des monts d’Arrée
Le saxophoniste Gildas Le Buhé

Marie-Noëlle Postic

Métier. Gildas est principale-
ment musicien et secondairement 
graphiste. Il est tombé dans la mar-
mite de la musique dès ses 5 ans et 
il joue du saxophone au titre de pro-
fessionnel depuis 2009. Celui-ci est 
aussi professeur. Il est aussi chan-
teur de musique bretonne, compo-
siteur et interprète. Gildas joue de 
la musique depuis son enfance. II 
aime son métier avec passion.

Groupe. Gildas ne joue pas 
que tout seul ! Il nous a parlé d’un 
groupe (tramm-kreiz), il se produit 
dans les fest-noz, il nous a dit aussi 
qu’il jouait dans des spectacles avec 
sa femme (Christelle Le Gwen) qui 
est auteure et illustratrice de livres 
pour enfants.

“Quand je 
joue, je suis 
libre !”

“Je préfère 
parler des 
Perper que  
de moi-même.”

Ingénieure d’études au CNRS, 
Marie-Noëlle Postic a retracé dans 
son ouvrage intitulé  Sur les traces 
d’une famille juive en Bretagne, le 
destin tragique d’une famille juive 
roumaine exilée à Brasparts, à Pley-
ben, puis à Plounéour-Ménez, où 
elle fut arrêtée en 1942, avant d’être 
déportée puis exterminée à Sobi-
bor en 1943. Marie-Noëlle Postic 
s’est intéressée  à la famille Perper 
car elle est partie à Paris visiter le 
Mémorial de la Shoah, lieu de mé-
moire du génocide des Juifs, et elle 
a vu le nom des Perper sur le Mur 
des Noms.

Ihil et Sonia sont nés Russes, 
puis sont devenus Roumains. C’est 
une région où il y a beaucoup de 
Juifs.

Les Perper sont d’ailleurs Juifs. 
Dans les années 20-25-30, il y a en 

Une famille juive au destin tragique exilée en Bretagne.

Rêves. Gildas a toujours rêvé de 
jouer du saxophone depuis l’âge de 
5 ans, maintenant il en joue tous les 
jours !  Le musicien nous a fait pas-
ser un message, en venant à notre 
rencontre au Collège des monts 
d’Arrée : « Croyez en vos rêves. »

Brieuc, Florine, Margaux  
& Quentin 

Roumanie un antisémitisme très 
fort. Il n’est pas facile du tout  d’être 
juif. En général, c’est très compli-
qué. Les Juifs subissent des humi-
liations, de la ségrégation, des vio-
lences physiques. Ils sont chassés. 
En particulier, les étudiants en mé-
decine ne peuvent pas suivre leurs 
études comme ils le souhaitent. Ihil 
veut faire des études de médecine. 
Or, il y a un vieil accord qui date de 
Napoléon III entre la France et la 
Roumanie, pour favoriser la venue 
de Roumains afin qu’ils fassent 
leurs études de médecine. Ihil arrive 
à Nancy pour étudier dans une uni-
versité relativement jeune qui ac-
cueille les étrangers. Il rencontre, à 
Nancy, Sonia , une jeune étudiante 
également originaire de Bessarabie. 
Ils se plaisent et se marient.

Ils ont une petite fille. Pas 

déterminée à rester en France défi-
nitivement, Mme Perper décide 
d’aller accoucher dans son pays où 
elle laisse sa petite Rosine deux ou 
trois ans chez ses parents, le temps 
qu’elle termine ses études en phar-
macie. On arrive dans les années 
1935 et comme ça ne s’arrange pas 
pour les Juifs en Roumanie, autant 
rester en France, se dit-elle.

Le mystère reste entier, on ne 
sait pas pourquoi les Perper sont 
venus en Bretagne. Mais ils s’ins-
tallent à Brasparts. Sonia élève sa 
fille, elle ne travaille pas. Ce sont 
des gens comme les autres qui se 
débrouillent pour vivre. Sur leur 
carte d’identité, un tampon est 
collé : « Juif ». Ils n’ont plus le droit 
de se déplacer comme ils veulent. 
En 1940, Ihil Perper n’a également 
plus le droit d’exercer sa profession 
à Brasparts. Il quitte Brasparts avec 
sa famille et obtient une espèce de 
dérogation pour pouvoir remplacer 
un médecin à Pleyben, qui est pri-
sonnier de guerre. Alors, comment 
les policiers peuvent-ils repérer faci-
lement les Juifs ? On leur a demandé 
de coller une étoile jaune sur leurs 
vêtements. Ils ne se sentent pas trop 
en sécurité alors ils quittent Pley-
ben et arrivent à Plounéour-Ménez. 
Ils sont bien accueillis, les gens sont 
gentils avec eux. Ils habitent une 
petite maison, rue de la Libération, 
au n° 42. Des gens les aident à s’in-
tégrer et à se déplacer pour rendre 
visite aux malades.

Le couple attend un nouvel 
enfant, Paul. C’est un signe d’espoir. 
Ils pensent que la guerre ne va pas 
durer, qu’ils vont retrouver une vie 

normale de citoyens, d’homme et 
de femme. Paul naît à Plounéour-
Ménez, il figure dans le registre des 
naissances.

Au même moment, les Juifs sont 
conduits à Drancy, antichambre des 
camps d’extermination. Il y a des ac-
cords entre Français et Allemands 
pour arrêter tous les Juifs. Partout 
en France, des rafles vont avoir lieu 
les 9 et 10 octobre 1942, y compris 
à Plounéour-Ménez. Les Perper ont 
déjà été arrêtés : le père, la mère et 
leurs trois enfants. Il sont , ensuite, 
conduits à la gendarmerie de Mor-
laix et, le lendemain, à Rennes, 
avant d’arriver à Drancy.

Drancy est une ville de la ban-
lieue Nord de Paris, qui a servi 
de camp d’internement, avant la 
déportation vers les camps d’exter-
mination. La plupart des Juifs inter-
nés à Drancy ne restent pas long-
temps : quelques jours ou quelques 
semaines, après ils partent mais 
ignorent où.

Le 25 mars 1943, toute la 
famille est déportée : les Perper 
partent dans un convoi d’un millier 
de personnes, transportées dans des 
wagons à bestiaux jusqu’à Sobibor.  
Sobibor est un camp d’extermi-
nation, où les gens sont immédia-
tement gazés. Ainsi s’achève une 
histoire dramatique où non seule-
ment cinq vies ont été brisées, mais 
aussi des espérances de vie : Rosine, 
Odette et Paul vivraient sans doute 
encore, avec des enfants et des pe-
tits-enfants.

Alanna, Chloé, Léa  
& Nolwenn 



Le coin des gravures

Paysage des monts d’Arrée / En prenant un chemin de terre, on arrive au sommet de cette  
montagne et on découvre une vue magnifique sur les monts d’Arrée Linogravure de Shana

La montagne Saint-Michel / La chapelle Notre-Dame-de-Brasparts, placée au sommet de cette  
montagne, domine les monts d’Arrée l Linogravure de Tamara

Flash spécial  
des monts d’Arrée
Réalisé dans le cadre 
d’un jumelage culturel 
financé par le Conseil 
départemental  
du Finistère
Rédaction : 
4e A & leurs professeurs
Maquette et suivi 
éditorial :  
Les Moyens du bord & 
éditions isabelle sauvage.

the Monts D’arrée !
The Monts d’Arrée are very visited 
by the population because the 
landscape is the most wonderful 
and the food is so good, it is really 
a dream destination. 

huelgoat
Huelgoat is the most visited in the 
Monts d’Arrée.
Of Brittany is solidarity than somes 
areas.

ROC’H TREVEZEL
In the Monts d’Arrée, the Roc’h Ruz 
is bigger than Roc’h Trevezel.
Then come in the Monts d’Arrée.

ROC’H TREDUDON
The Roc’h Tredudon is the most 
famous path.
We are waiting for you to come !!!

Sandrine Corre

Sandrine Corre a son association 
(Les Utopistes en action) depuis 
2016. Cette personne a utilisé Face-
book pour créer son association. 

En 2015 le collectif  poste des 
photos sur les conditions de vie des 
migrants, ils ont fait une collecte 
(vêtements, tentes, couvertures). 
Sandrine Corre s’attendait à avoir 
un camion, mais ils ont eu un 40 
tonnes. Celle-ci a créé l’association 
car elle a des problèmes de santé et 
elle est au chômage. Elle veut aider 
des personnes dans des situations 
pires qu’elle.

Les réfugiés de Lampaul-Gui-
millau et de Quimper  sont dans des 
situations déplorables. Le  centre de 
Lampaul-Guimillau est très mal en-
cadré par une équipe infantilisante. 
Il y a des privations d’activités sous 

couvert de securité, la nourriture est 
peu variée et pas assez abondante.

La première mission du CAO est 
de donner du répit aux réfugiés, cer-
tains sont arrivés à Lampaul dans des 
états critiques.

L’histoire  de Shazia et Khalil
Shazia a été mariée à 11 ans à un 

homme de 40 ans en Afghanistan. 
Sur la route pour venir en France, 
elle rencontre Khalil et tombe amou-
reuse de lui, les deux jeune gens arri-
vent en Finlande puis à Brasparts en 
Bretagne où ils n’avaient pas de loge-
ment. Au bout de quelques mois, ils 
ont été menacés d’expulsion. Ces 
derniers ont refait le voyage vers 
Brest, puis ils sont arrivés à Plou-
néour- Ménez.

Axel, Jean-Baptiste, Luna  
& Shana

Elle aide les plus démunis.

“Je ne m’attendais pas  
à un 40 tonnes !”

visit brittany !
The « roc’h » of 
Brittany
The landscapes are full of magic 
and they’re the most mysterious 
ones.

The bird of Britta-
ny is « Macareux »
The birds of Brittany are funnier 
than those of England.

The pancakes of 
Brittany
The pancakes of Brittany are the 
best !
Come taste our pancakes, they’re 
the most delicious !

The amusement 
park : « La Récré 
des trois
curés »
The amusement park « La Récré 
des trois curés » is the funniest on 
earth.


